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L'APPEL du Parti Socialiste 

aux Travailleurs du Nord 

pour les Elections Cantonales 

La Fédérution du Nord du Parti socialiste (S. F I. O.) nous communique l'appel sut-
0a>it qu'elle mtrejtsé aux travailleurs pour les élections cantonales t 

Aux Travailleurs du Nord ! 

dans l'outre moit ié 
Le 19 juillet auront lieu l es élect ions cantonales . 
Dana la. moil ic dus cantons , vous élirez des consei l lers nencraux: 

d e s consei l lers d'arrondissement. 
Aux élections ièuislaUvee, le 11 Mai, il y a un an ; aux élections municipales , cette 

année , les 3 et 10 Miù ; en m a s s e s , voua avez vote pour notre projn'amme do réformes 
«-t d'émancipation. Aux élect ion» cantonale*, d imanche 19 Juillet, vous votnrex pour le 
itwNoie programme, express ion do voire volonté de Paix , de Justice et de Mleux-ètre. 

P A I X , J U S T I C E , M I E U X - E T R E ! 

Ktt votant pour les candidats du Parti Socialiste, voue direz : 
1». — Que vous poursuivez la lutte contre la société capital iste ; 
s*. — Qu« vous entendez la remplacer par une eoqieM ou, les g i a n d s m o y e n s de 

Heu 
r ê r 7 v i v r o n t eà" paix o a n s « n e e sâ l î e i meilleure, plus Ituiimlne et H u s |u*«e. 

Kn attendant que vous patesiet atteindre ce but — tout le eocUtiiâme, — en votant pour 
n u j candidats vous i é c l a r n r c z : 

|* Lu construction d'habitations ouvrière*» : 
& — ! . a révision complice de lu loi sur e s aoddoiiLs de travail ; 
a». — Les* a s s u r n n w s sociale*, doirt la réullsatlon e s t retardée par un f&nai rntiscr-

4» _ ' | . o service militaire <!»< liult u»ois, e n attendant le désarmement s imultané ; 
fa° — Uue contribution extraordinaire et unique sur les capitaux pour AMORTIR LA 

DKTTE r X R A S W V K DE LTBTAT, DIMINUER T E S IMPOTS, \ R \ 1 S S E R I.E COUT DE 
LA V I E . 

En \o ta i i l pour le* camlidnls socialistes, vous i>VH*merez enfin : 

Le l»«lx entre I«N l 'eniJes ; 
LA PAIX AU MAROC, par .'offre aux populations j ifnines do frontières ot de rela

y o n s économiques qui leur pannettroal >ic vivre en (date m i l e e n dansa. 

POUR N O T R E NORD ! :.: ::: si: 

Une nouvelle 
prorogation 
des Loyers 

Mais elle serait accompagnée 
d'une augmentation de leur taui 

Paris, 1". — On sait que c'est a ta date du 
1er janvier 10^6 qu'expire la prorogation prévue 
par la dernière loi Air las loyers. 

Or, il est certain quo sera déposée en temps 
utile une nouvelle proposition de prorogation, 
soit d'initiative parlementaire. Mit par lo titu
laire du haut connaissant., des loyers dont l'ins
titution sera prochainement un fait acquis, soit, 
à défaut, par le gouvernement lui-même, qui ne 
perd pas la question do vue. 

Il est a peu pies certain également que celte 
prorogation sera votée, du fait seul que la crise 
du logement ne s'est pas améliorée depuis la 
dernière loi. 

On parle d'une nouvelle prorogation de cinq 
ans et d'une augmentation de 25 p. 100 des 
loyers odiicis. 

Va i s rien n'est encore arrête, et en cette ma
tière, le Parlement est le seul maitre 

Un crime à Bruay-en-Artois 
t*» Polonalm jmioux m tué à COUR* dm rmtrolvmr 

la immntm dm mon fogawr qui était mon antim. 

j Plaisir de Plage 

fTOMM nillU. maintenant , sur le terrain du Département. 
Vous savez lo rôle eofteidcraJMe joué au Conpcil gênerai par les élus social istes . S'ils 

n e sont pas la majorité, ils forment un ttroupo si u.«i, si actif, qu'ils entraînent 
l 'Assemblée dans tout c'o qii'.Ue fait de beau, de bien, do juste. Ass is tance aux malheu
reux, subvent ions aux ca i s se s do clinnia^c, construction d'habitations ouvrières, lutte 
contre lo cancer c1. la tunerrculosp., — dans tous les domaines , c'est lo Groupe Socialiste 

'" cMon. aux réalisations henrousos. 
forment que le t iers 

S AVAIENT LA 

nui pousse le Conseil général a l'action, aux réalisations henrousos. 
Or. les élus social is iez - vlnol-trnls sur soixante-huit 1 - ne fort 

du Conseil u>nér..l. f i l 'EUS R l > | I l ATS O B T I E N D R \ Ï R \ T - I I S S'il 
M t J t O R I ' l ï 

i B V O I R I ai XII 

La majorité '.' Ils la seront — M vous le voulez — non d a n s un avenir lointain m a i s 
des le 19 Juillet. Oui, le Parti Socialiste peut gagner un tel nombre do s iège* qu'il sera, 
'demain, le maître de PABeenibtée. 

Considérant le bien que ses «lus y ont déjA fait, soyez assurés , quand il aura la 
majorité, qu'il s'attachera a réaliser dans le Nord, !<•• plus important département fran
çais , le m a x i m u m do réformes ouvrière*, de solidarité sortait-. Vons rappelant l 'œuvre 
magnifique des élus socialiste* sur le seul terrain Ue la commune , songez à ce que 
pourrait un Conseil jjénérul d a n s sa nia |orl tésoclal ls te î C'est aloi s que le Parti Socialiste 
Pari! ries travailleurs. Sonnerait une fols de plus, l'éclatante preuve qu'il est capable 
•le hieii administrer les in t . r e l s de notre Nord. 

V O T R E I N T E R E T I m 

Vous pouvez, la 19 Juillet, confier aux h o m m e s du Parti ftaciallita la direction d e s 
ejfairos du Département. 

Vous poaves , le 11) J ni Mot, faire do n o s Consei ls d'ajrorHi/ssvnniii, d e s foj-toresses 
St>cialistes. 

Fai tes le î 
CTest votre intérêt, l'inlrrèf do votre famlfle, l'Intérêt de tous ewrx qirt travaillent et 

«nu siMiftrent. 

VOTEZ POUR LE PARTI SOCIALISTE t 
ANS! MEZ LA YIOI'OIRIS DE LA REPUBLIQUE SOCIALE ! 

Pour la Fédération Sociaiimtm du Mords 
Lus Bureau : D BOIfDUCS, adjotn au Maire de Lille ; DE BHARANDER. adjoint 

au Maire noucviix : G. nKIX">RY, député du Nord. vice-Président «lu Conseil 
soné.ral : K. LOUIS, trésorier «enftrul : I. LKBAS, <l«puté. maire d«) Boubulx, 
. oiiftcillor gênerai ; 1 loger .S.VLENGHO, maii'e do Lille, conseiller général du Nord. 

Le concours de la plus belle amazone 
î r | f ->;. «-.;;.:jtHtiflt̂ 'JtW.'tJH.'MMr.̂ .tfii.'t ''•' ̂ .Tt.eW:^f (W:df WatM Pootoa) 

(Wtd« World Photos) 
••«••«••«•••••«••«• -'f^jgpr H M W , W W • — — à a j 
La saison balnéaire est ouverte. 

nnroplagss font leur apparition 

». Los | 

M. de Monzie au Conseil 
supérieur 

de l'Enseignement 
Paris, !•'. — En ouvrant ce matin la session 

du Conseil supérieur rl<> l'instruction publique, 
M. clo Monzie s'est déclara partisan do l'école 
primaire pour bous alin qu'il y ail une forma
tion commune au départ de l'effort scolaire. 

M. de Monzie envisa^'o ensuite une révision 
de tout l'ensemble de notre entreprise universi
taire puis termine en exprimant le vceu qu'on 
sssure. au moyeu du collège de France îa syn
thèse do toutes les recherches. Le Collège de 
France doit être un poste central situe comme 
une passerelle do commandement d'où l'on con
tinuera de faire le point. 

UN OUVRIER T U É 
AUX MINES 

DE LIGNY.LEZ-AIRE 
Hier mercredi, à 12 h ït»,* l'ouvrier Monohy 

Henri, d'Enquin-lrs-Mlnes, 23 ans, célibataire, 
était occupé u la lossi; N° 1 des mines de Llgny-
les-Alre l-osse Fléchinelle) S (aire des remblais, 
lorsqu'une rallonge partit. Il fut recouvert par 
un écoulement d'environ 15 chariots de terre 

Lorsque ses cumarades le retirèrent il avait 
l'estomac défoncé et avait cessé de vivre. 

Le délOsué mineur est aussitôt descendu sur 
les lieux de l'accident. 

Le concours do la plu* belle amazone viant d'avoir Hou à Paris. On voit loi un 1 
Les mineurs anglais 

vont se mettre en grève 
Londres, 1". — L'Associa Uon des propriétaires 

4a mines de la Crande-Bretsgn-' a dénoncé, au
jourd'hui, le contrat de travai' existant avec ses 
ouvriers. 

Elle a envoyé a la Fédération des mineurs le 

f reavu habituel d'un mois pour mettre ttn a 
accord „ . . 
D'autre part Cook. soerctair" de la Fédération 

dos mineurs, a déclaré, aujourd'hui, que les ou-
wiers «talent prêts a résister aux patron». Une 
l e v a art donc nrob&faio-

Un bandit polonais 

s'est fait arrêter à Reims 
Reims, f. — La sûreté de Reims a arrêté, sur 

mandut de M. Lacomblez. luge d'instruction du 
Parquet de ta Seine un Polonais. Jacques Wla-
dislas, mnnouvrler S Reims, accusé de vols qua
lifiés et d'assassinats, et Impliqué duns les cri
mes commis par les bandits polonais. 

Wladislas a reconnu avoi, pris avec Wladeck 
une part active au cambriolage de la bijouterle 
Pozzo. â Reims. - au cours duquel eut lieu une 
vive fusillade, et A divers cimbriologes commis 

l dans la banlieue de cette ville-

Le chef cuisinier 

aux cent voyages 

Un drame rapide s'est déroulé hier après-
midi a Bruay-en.Artois. Apres une brève dis
cussion, un polonais jaloux a tué son amie 
do 3 belles d e w e vol ver a ta tête. Voici dans 
quelles circonstance* : 

L'arrestation fortuite 
du Polonais assass in 

Il était prés de 15 heures 30 quand M. Pon
diez, l'actif commissaire de police do Bruay, 
tut informé que des coups de feu venaient 
d'être tirés sur une femme en bas de la rue 
des Escaliers où la circulation est particu
lièrement Intense a cette heure de la Journée. 

Immédiatement le commissaire ot ses agents 
s e portèrent sur les lieux. En cours de route, 
lia rencontrèrent un individu tout échevelé 
et portant un revolver a la nain . c'était l'as-
saaeln. un Polonais nommé B&razack. U fut 
invnedlAternent appré-bendé ; il ne Ot d'ail
leurs pas de résistance et U déclara sponta
nément qu'il se rendait au commissariat pour 
se constituer prisonnier. 

Les agents le conduisirent immédiatement à i 
la chambre de sûreté puis allèrent reiofcwlre 
leur chef sur le lieu du drame. 

La mort de la victime 
VU, i>a trouvèrent sur la dernière marche 

de la rua des Escaliers une femme étendue 
à terre et baignant dans une maro de sang. 
S U portait trois i^freuses blessia-es derrière 
U Wte 

La victime respirait encore faiblement mais 
quand ' docteur Champion 'arriva, elle ren
dit le dernier soupir ot lo praticien constata 
le décès. 

Cette mme fut reconnue pour être l'épouse 
du Polonais Nowakowski, habitant rue de 
Ceillgny, née Agnès Dansiewlcr, âgée- de 
30 ans, d'origine polonaise 'également. 

Son cadavre fut quelques minutas après 
transporté a son domicile. 

Après avoir informe le Parquet de Bélhuna, 
le commissaire commença son enquête. 

P o u r q u o i i l a t u é 
Aux dires de plusieurs témoins, le meur

trier ot OJI victime avaient été rencontrés, s e 
tenant par le bras et causant avec animation. 
Ce fut sur une réplique de la femme une le 
rneurtr.cr sortit un -evolver de sa poche et 
l'abattit do trois balles tirées a bout portant. 
Le . loblle qui porta le meurtrier. Dominique 
Itaraiack, 21 ans, miii.ur, a commettre son 
acte serait la Jalousie 

Arrivés depuis quelques années à Bruay, 
les époux Nowakowskl avalent pris Barazack 
comme pensionnaire. Comme ils avaient cinq 
ans de présence en France Ils ouvrirent un 
débit de boissons au nom de leur pension
naire 

Do mœurs assez légères, Agnès Npwakowskl 
noua des relations avee Barazack Se fut en 
somme un ménage a trois Mais b entôt des 
discussions éclatèrent La femme et son 
amant menaient la vie du-*' au mari Nowa
kowskl ul était un ovoux gênant. 

U n e décision prise trop tard 
Nowakowskl sien était delà plaint au com

missaire et dimanche dernier Barazack, qui 
était ivre, menaça sou logeur, eu ajoutant 
quo >leotOt il ferait des victimes. 

CraUswu que Barazack ne mit ses menaces 
a exécution Agnès voulait partir s'installer a 
Salluumlnos ou elle avait acheté un fonds de 
boni ouverte 

Elle devait s e rendre hier dans cette com
mune o' avait été faire une déclaration a ce 
sujet lorsqu'un quart d'heure après elle fut 
tuée par son amant q l voulait partir avec 
elle alors qu'élit s'y refusai 

Interrogé par le comniissaU de police, le 
meurtrier, ne manifesta aucun regret, il Inju
ria a victime e' déclara qu'elle n'avait que 
ce lu'eile méritait 

L'assassin a été transféré a Béthune et sera 
Interrogé à nouveau par M. Outllloul, luge 
d'instruction, chargé de l'affaire. 

g g ' i ' - ' ^ - ' i • : . - i J t 5 i - s i : S S L s g 5 g c a . 3 B F a . s i a . : 

Abd el Krim paie cher 
offensive 

temMm9uuu0ammmmwmtmmmmm tm w s » 
lia fait une avance de 3 kilomètres sur une partie de notre 
front mais le chiffre de ses pertes s'élèVe a 1.500 hommes 

Fax, 1". — L'oUeosivQ d'Abd-ei-Kran contre le 
aooionr EsS-da contre da l'armés Mecalae est, 
après oiuq Jours da bataille Ininterrompus, sou
tenus a quatre kilomètres ao Sud de la rivière 
Leben, sur un front large de 55 kilomètres. 

Peu de batailles ont' coûté au chef du Rit aussi 
clier que ecllo-ci. Au centre do son front, la où 
il viso Taxa, il est parvenu a (aire une avance 
de trois kilomètres seulement no réussissant 
pas a réduire plusieurs postes, français et' ayant 
eu a supporter de lourdes perles. 

Dos colonnes riiamas. «u ataKcbQ, sont bijyia-
laes au nord de Jorfn.ta.et U semble aussi qu'il 
y ait un mouvement d'attaque a. l'est de Taxa, 
dans la direction de M'Soun Des forces assez 
Importantes sont retranchées rui leurs positions, 
ait nord de Klfana. 

L'Angleterre 
coopère au blocus 

Tanger: 1« — Le destroyor anglais « Tounnap 
lino • est arrivé a Tanger, fl restera Jusqu'au 

I S P Vafl 
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SOLDATS SeHÉOALAIS ORCUSANT OIS TRANCHSSS SVR LE FBOHT 
OS BATAILLE AU MAROO 

A la droite, la contre-attaque française par la 
colonne montante, dans la vallée de Leben, qui 
a coupé les connu un icalion» avec le RU, a eu un 
très grand succès. Cette contre-attsque a refoulé 
les tribus rebelles vers le nord, a dégagé un 
poste a Bab-Mlrab et l'a fait sauter ensuite pour 
ne point le laisser aux Rl'ains. Pendant cettn 
bataille de trois Jours, les tribjs rifalnes ont eu 
515 tués, ce qui correspond a une perle totale de 
1.500 hommes si on compte la» bletses. 

Le combat a été très rude ruer vers le milieu 
du jour autour do Bou-Haroun 

31 Juillet. En accord avee Isa navires de la flotte 
française, il patrouillera dans les eHux de Tan
ger pour s'opposer a la contrebande des armes. 

Un prince danois 
cité a l'ordre du jour 

Rabat, 1". — On signale que le prince Aage, 
de Danemark, neveu du roi do Danemark et 
cousin du roi d'Italie par sa femme et qui. com
me on le sait est capitaine dans la Légion étran
gère a été cité A l'ordre du Jour de* troupes pour 
sa belle conduite sur le front rifuiu. 

M. Caillaux est content de ses finances 

M. MORUES DHOVER 

ohot cuisinier k bord du transatlanti
que hollandais « Rotterdam * dent on 
vient i o fêter, à Boulogne-iur-Mer, le 
osntlomo voyage M i-i t-; M :•: :t 

» • • • • • • * 

Paris, 1". — M. Caillaux a fait les décla
rations suivantes sur la situation financière : 

• Les modalités de l'emprunt, a-t-il dit, ne 
sont pas encore arrêtées, mais la première 
Journée après le lancement de l'Idée de l'em
prunt-or est délè particulièrement réconfor
tante. 

On viens de me faire savoir que rien qu'au 
Pavillon de Flore ou a émis ces hier infini
ment plus de bons de la défense nationale 
que l'on n'en a remboursé, l e ne puis vous 
citer un chiffre exact. Admettez, si vous le 
voulez, que dans ces quelques heures. îa 
différence au profit des bons soit de près 
de 100 million* 

Si l'on a reproché a mes projets d'être 
trop audacieux, les premiers indices semblent 
montrer que je n'ai pas eu tort et que, 
comme J'aime à le redire, l'audace crée i» 
confiance. Il est visible que les gens qui ont 
des disponibilités pour des placements veu
lent se mettre en mesure d» souscrira au 
nouvel emprunt-or ; comment en serait-il 
autrement f 

Pour tout citoyen qui peut avoir a faire 
face a des échéances en devises étrangères 
ou plus simplement qui peut ne pas être ac
cablé par -me •haussa quel?onqvie des prix, 
mon emprunt, c'est Is sécurité Si le franc 
baisée la valeur or des arrérages demeure 
stable et pour qu'il en coûte a l'Etat plue 

qu'aujourd'hui, u faudrait une do ces bais
ses sensationnelles auxquelles Je me refuse 
absolument a croire 

Ce >iu'on ne sait pas suffisamment, c'est 
que les souscripteurs <iu nouvel emprunt sont 
également garaniis contre la hausse. SI la 
livre descend a 75, Jo ne leur verserai pas 
3 % ?omme on l'a prétendu. Le montant du 
coupon sera un minimum irréductible 

On a luss l dit. le bruit m'en revient, que 
l'échange des bons serait obligatoire. Ce 
n'est aucunement mes intentions.» 

Oui mais ooo 
le franc baisse 

Les déclarations de M Caillaux pourraient 
être rassurantes pour certains, pour ceux 
qui comptent posséder sous peu, des fran s-
or. valeur qui restera stable... peut-être En 
attendant, pour la masse des français, le 
franc, eur lequel Us portent tous le prin
cipal intérêt so déprécie Journellement <îe-
f>uis que les mirifiques projets de M Cail-
aux sont devenus une réalité. 

La livre steriinsr et le dollar qui. mardi en 
clôture de bourse, avaient pour cours 107.45 
et SS.16, s e vendaient hier également en 
clôture, 108,75 et 28. 38 Cela en dit plus que 
d'éloquentes déclarations ministérielles. 

Le XIXM Tour 
de France Cycliste (^O-O-O-tXWMWVO-O 

\*mt lyt*! iTnVf •"*• 

Magnifique 
revanche 

de tftlHOIT 

SENOIT, fn OU 
Classement général 

Le champion belge 
reprend le maillot 
jaune à Bottecchie 
•J-àV tafàjLéV *JL2Uk' taTeéanU 

c-o-o-o-o-o-c-c-o-o-o 

(De notre enVopé spécial) 
LfJCHON 1" Juillet. — C'an aat lott. Les pré* 

miem « grands iuges • ont parUS. 
Ils ont éti des plus favorable* d Bcnou, mt, 

vaillant coiningman belge. Ils ont été par contré 
implacables à l'égard dé Bottecchia U géant 
transalpin. 

Le bouleversement attendu du classement gé* 
néral est m.ilnd'nani chose accomplie. 

C'est en eUel une magnlltque revanche qu'm 
prise aujourd'hui le petit Aaelin sur le gratté 
Octauto. 

Une fois de plus, le fameux • matUot Jaune * 
change d'épaule. 

Benoit redevient leader.... 

BUYSSE ST BOTTEOOHIA 
SE REPOSENT A BAYONMB 

Tel est le verdict des iuges pyrénéen» I Corn* 
m« prrfru. ce nest pas sans incidents Que s'est 
déroulée la grande • oMdUnct. . . 

HUe a réserve aux témoins des émotions sans 
pareilles. 
. « Les tours se suivent mats ne se ressemblent 
pas • dit le proverbe. Combien dan* Is sillage 
des courageux routiers, nous avons depuis U 
malin npprec.i* la sagesse du mevx dicton i 

Contrairement aux vieilles • habttudcs. notât 
n'avons pos connu en elfet aujourd'hui de\ 
« cuurxe d'attente •• A peine, partis, dés te pre
mier obstacle, dés le col d'OehquiSi, d 60 kilomè
tres du départ, les coureurs se llvraùml une Oa* 
taille acharnee Une crevaison de Bottecchia dé
clencha l'offensive. 

A MoLéon le peloton était disloqué. On trou
vait en télé Masson. Péllsster, Franlz et Beeck-
man avec six minutes d'avance sur Rottecchia et 
Verdyck, les aigles qu'il fallait abattre. 

Il ne s'agissait là cependant que d'une bette. 
esrarmouche 

A Oloron. un peloton de 30 coureurs était re* 
formé. A Eaux-Bonnes. *0- kilomètres plus lot», 
Bottecchia était de nouveau dans ta roue d» 
leader. Des enrjagemenls plus sérieux n'allaient 
pu* tardfr à «« produire. 

Immédiatement après Baux-Bonnes, voici ve
nir en eflel l'Aubtsgue, lé \uqe sévère qui «tt in 
les routiers à f.Ttt mètres d'altitude, l'obstacle 
considéré comme le plus dur de l'étape. 

Sur tour tréle machine les homme* farc'bou-
tent; baissent la tête, s'accrocheni a la monta
gne. Trois hommes : Bottecchia Benoit et Huy*. 
te sa dt'/arhent nettement de leur* suivants. Der
rière on lutte, on peine... La ca-avane t'égaUla. 
Isolément par petits groupes, les routiers gravis
sent péniblement le dur calvaire, l'efforçant de 
rejoindre les fuyards. Puis o'est la descente, fan
tastique, foudroyante, a 10 à l'heure Les trot* 
fuyards ont disparu. L'Aiibisque a parlé... 

A Argelèx-Gasost, Bottecchia, Benoit et Huv>M 
pussent a»ffC quatre minute* d'avance sur F. Pé-
lissier, rino sur Frantz. six sur Buysse et Ver
dyck 

La-bas. sur la sente rocailleuse ils poursuivent 
leur effort. Malgré les avatars qui leur turvien-
dront on ne les rejoindra plus fl reste HO kilo-
nu''lre.s à couvrir. Irais- iuges â affronter. Un» 
lutte' épique, passionnante va se tUrouter entre 
les trais hommes, animé* de la même frénésie 
de vaincre 

Un moment le* routier* routent de front, put» 
surviennent les crevaisons dont sont victime* 
Huy s se et Bottecchia 
Auiourd'luii ta chance sourit a Benoit, le cham

pion wallon en profite. Le ooiei qui mène M 
courue en a maître ». »n spécialiste en champion 
de tout premier rang 

f.'n iv,'iu ses suivants plongeront dan» te vtde m 
des allures toiles pour- le refntnrtre. Peineront 
dans les grimpées, la victoire mt à lui 

C'est avec 10 minutes d'avance sur Huysse et 
fl minutes sur Rollecchia au il passe triomphale' 
ment la ligne d'arrivée. 

Benoit repr'nd le • maftlol faune • du leader, 
11 est le grand vainqueur de la fournée Bottée» 
chia en est le courageux vaincu. 

Les iuges ont parlé. On ne peut que t'y *om 
mettre 

Quand \e tout disait hier, qu'ils étalent tt ter-
riblet > 

Jean DESMARET. 

LIRE LA SUITE EN JOURNEE SPORTIVE 

UN OUVRIER 
ÉLECTROCUTÉ 

A HAS>Ï~TU 
Un terrible accident est survenu aux étabde* 

sements • Franco-Relge •. a ilasnon. 
Bnrdtau Paul, i» ans. électricien aux étaboa-

semen's « Franco-Beige ». Raismes. a été ko» 
droyé par un courant de 3.000 volts. La mort e 
été instantanée. 

EN QUATRIÈME PAGEE. — La « Jour
née Sportive » : Les résultats du grand 

L concours colornOoDhlle de Liboums. 
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